
L’AVENIR SPORTIF ET SCOLARE DES BAMBINS AU CŒUR DES DÉBATSSous la direction de son président, Bosco Alaba Fall, lesdirigeants de l'AO‐CMS se sont retrouvés, samedi dernier,au siège de cette association sportive, avec les parents desbenjamins et minimes, pour débattre de l'avenir sportifet scolaire des bambins du club « bleu ciel et blanc ». Nousy reviendrons.
©
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DICKA PATERNE ROMPT LE SILENCEPris en grippe par ses "coreligionnaires" qui ont formuléen son encontre un certain nombre de griefs, Me PaterneDicka, le président de la Fégakama, s'est livré, samedi der‐nier, à Angondjé, au siège du CNOG, à un exercice de com‐munication visant à livrer sa part de vérité et, balayer d'unrevers de la main toutes les accusations dont il est l'objet.Nous y reviendrons.
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Sous la conduitedu directeurtechnique na‐tional, l'équipenationale deboxe s'est envo‐lée, hier, pourAccra (Ghana),où elle va peau‐"iner sa préparation en vue du championnat pré‐olym‐pique, qui aura lieu à Yaoundé (Cameroun) du 9 au 20mars prochain. Les boxeurs gabonais, qui béné"icientd'une semaine et demie de préparation, se rendront éga‐lement au Nigeria et au Bénin, avant de rallier la capitalecamerounaise. 

LES PANTHÈRES EN MISE AU VERT AU GHANA
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Football/Tour préliminaire aller de
la Ligue africaine des champions,
Mangasport-Étoile du Congo, 0-0

BOXE/CHAMPIONNAT PRÉ-OLYMPIQUE DE YAOUNDÉ

KARATÉ/CRISE À LA FÉDÉRATION GABONAISE FOOTBALL/RENCONTRE AO-CMS-PARENTS DE JOUEURS

Un rythme de
match amical

Le match Mangasport-Étoile du Congo (0-0) d'un niveau moyen a déçu le public du stade Monedan venu relative-
ment nombreux. Les Gabonais incapables d'emballer la rencontre et de transformer les deux maigres occasions qu'ils
ont eues. Ici le milieu de terrain Yann Gnassa et le défenseur Samson  Mabedi obligent leur adversaire à se dégager.
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C'EST à la "in du bal qu'on paie les musi‐ciens. On attendra donc le match retourdans maintenant un peu moins de deux se‐maines à Brazzaville pour établir un bilan dece premier tour préliminaire de Ligue deschampions pour Mangasport. Dans l'immé‐diat, force est de constater que le nul (0‐0)concédé à l'Etoile du Congo, samedi sur lapelouse du stade Augustin‐Monédan de Si‐bang, s'il ne le condamne pas irrémédiable‐ment, place le club minier dans une positioninconfortable.Chacun a conscience de ce que dans ces dou‐bles confrontations, le résultat de la manchealler a généralement un caractère prépon‐dérant. Il faut prendre l'avantage, de préfé‐rence sans prendre de but : 1‐0, 2‐0, ce quiest l'idéal, davantage, ce qui rend la quali"i‐cation quasi assurée. A contrario, un revers,qui plus est chez soi, ou même un score deparité comme en l'occurrence ce week‐end,et c'est la promesse de tourments au retour. Au passage, on peut noter à cet égard que ladéprime continue. On pensait secrètement,avec cette première rencontre post‐débâclerwandaise, en sortir. C'est donc en partieraté. Mais au fond, l'issue mi‐"igue, mi‐rai‐son du match du champion du Gabon sa‐medi n'est‐elle pas d'une logique implacable? Il peut certes arriver que les clubs – no‐tamment parce que la cohésion est censée yêtre plus importante du fait que les joueursse côtoient et s'entraînent ensemble tous lesjours et parce que les mêmes clubs accueil‐lent des éléments non sélectionnables – sedébrouillent mieux que les sélections. Maisdu fait que la sélection retenue pour le Chanest l'émanation autant que le re"let des clubsdisputant notre championnat, dif"icile de semontrer plus optimiste que de raison. D'ailleurs, Mangasport a péché, entre autres,dans un double domaine où les Panthères A'ont terriblement failli à Kigali et à Huye : laconstruction du jeu et la "inition. On n'a ja‐

mais, ou alors rarement, une profusion d'oc‐casions de but dans ce type de rencontre.Mais les Moandais ont réussi à se créer deuxopportunités qu'ils auraient été avisés detransformer. Ils pourraient s'en mordre lesdoigts. Bien entendu, ils peuvent se féliciterde n'avoir pas concédé de but. Mais ce n'estpas faute pour leur adversaire congolais des'être procuré des situations intéressantesde son côté. Et la question qui se pose est desavoir qui est à même de se montrer plusréaliste au retour : l'hôte ou le visiteur. Dans l'entretien qu'il a accordé au journa‐liste Mikolo‐Mikolo en prévision du matchde samedi (“L'Union” du 11 février 2016,l'entraîneur Mbo Mbonjuni rappelait la fa‐culté de Mangasport de se quali"ier malgré
“un résultat passable” à la maison. Sauf quel'exemple pris (la quali"ication aux dépensde Bantu FC du Lesotho, 1‐0 à l'aller, 0‐0 auretour) ne peut se rapporter au cas de "igurequ'il aura à affronter à Brazzaville. Primo, iln'y a pas d'avantage à défendre. Deusio, sansfaire injure aux Lesothans, les Congolais ap‐paraissent quand même jouer un cran au‐dessus.A vrai dire, dans deux semaines, Manga‐sport n'aura guère le choix : à moins d'unautre 0‐0 qui l'amènerait à la loterie des tirsau but, il lui faudra marquer, c'est‐à‐dire enquelque sorte forcer sa nature. Car si lechampion du Gabon aligne l'une des dé‐fenses les plus hermétiques du champion‐nat, son attaque n'est pas réputée proli"ique(12 buts seulement en 9 matches de Natio‐nal‐Foot). Mais comme un nul avec but(s)peut être synonyme de quali"ication, on es‐père le club moandais capable d'une telleperformance. Histoire aussi de casser cettemaudite spirale dans laquelle est enfermé,hors Panthères A, notre football de clubscomme de sélections.

Spirale
Lucarne


